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Permanence du Mercredi 5 octobre à Mets et Plaisirs

Présents à cette permanence:
Luc Cabrol, Anne Dannenberg représentant la Parité rotarienne, Claude Ferran chef de
table, Pierre Perruchietti, Alain
Puech, Hans Van Weeren. Guy
Martin était absent de même
que Alain Gaussens qui devait
être remplacé par Jean-Pierre
Aubanton qui, sauvagement
agressé par un troupeau d’or-
dinateurs, a dû être à son tour
remplacé en dernière minute
par Roger Carles,
et Roger Carles.

MENU

Piquillos de cabillaud, Crème prise aux fruits de la passion le tout arrosé d’un rouge de
la Clape, nous avons bu une bouteille entière… et un quart de la seconde. Il est vrai
qu’il manquait les “spécialistes” de notre club.

Chef de table ! Ma 1ère responsabilité au sien de notre club… C’était pour moi le pre-
mier pas vers la présidence !

Les conversations allaient bon train sur des sujets d’automne et… divers. Le premier
coup de fourchette fut consacré aux déboires de Pierre, notre dévoué secrétaire, avec
Citroën dont chaque véhicule tombe en panne dès qu’il en effleure les commandes.
Alain nous parla des difficultés de transmissions des exploitations agricoles dans le
bassin mazamétain avec les problèmes financiers que rencontrent les jeunes futurs ex-
ploitants.

Anne lança le sujet des éoliennes, surprise d’en découvrir sur le versant d’en face lors
d’une balade en amoureux avec Harald sur les hauteurs du Banquet. Elle alimenta ain-
si quelques échanges sur leur utilité et surtout sur ce qu’elles allaient devenir en fin de
vie.

En tant que professionnel de l’affichage, j’ai ensuite répondu à Luc, étonné par le pro-
jet d’un important panneau d’affichage municipal à St Amans. Je suis revenu sur le
procès que nous avons perdu (toutes les sociétés d’affichage) contre l’Association
PAYSAGES DE FRANCE.

Veau froid façon Rosbif
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Ces gens qui n’étaient même pas d’ici ont fait démonter tous les panneaux de la vallée
sous prétexte que nous étions dans un Parc Naturel.

Plus de 150 000 € de chiffre d’affaires perdu, plus, des gens modestes qui nous
louaient leur emplacement, ont perdu en moyenne 1000 € par an de revenu et nous
avons supprimé plusieurs postes d’afficheurs. Je répondais donc à Luc que je ne com-
prenais pas qu’une mairie ou communauté de communes puisse avoir des “privilèges”
par rapport au commerce où la communication est indispensable surtout dans cette
zone sinistrée.

Hans ne semblait pas avoir les mêmes problèmes en affichant ses œuvres au bord de
la route du Rialet .

Ce sujet nous amena aux nouveaux commerces du bas de la Chevalière avec des inter-
rogations sur leur future rentabilité avec de forts loyers et d’importants frais de fonc-
tionnement.

Pierre avait le dernier mot et concluait chaque succès dont celui où il expliqua la va-
leurs des diplômes ainsi que les orientations des élèves vers le technique et l’appren-
tissage ou les autres filières en fonction des besoins du moment souvent dictés par les
politiques.

Enfin, Roger Carles était le “Sage” de l’assemblée avec le bon mot pour l’analyse de
chaque propos et nous proposa un retour vers les souvenirs à la vie nocturne et éroti-
que à Mazamet avant 1947... à travers des propos qui lui avaient été rapportés,
comme à moi d’ailleurs… mais hélas des moments que nous n’avons pas vécus !

NDLR
Claude a adressé au bulletin le compte rendu de la permanence, les photos de la page précédente
pour l’illustrer, et le dessin ci-dessous pour mettre un point... à la ligne, avant de signer

Claude FERRAN
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ASSEMBLÉE GÉNÉRALE - MERCREDI 12 OCTOBRE 2016

Les réunions au restaurant Les Gazelles, situé à La Richarde, ne sont pas fréquentes. Nous y avons
toujours été bien accueillis. Cette fois-ci encore la cuisine marocaine fut appréciée des convives, no-
tamment le tajine d’agneau, après des hors d’œuvres présentant de subtiles saveurs orientales.

Luis Fernandez était l’initia-

teur de la conférence de ce

jour. En charge du secteur

jeunesse — il nous avait fait

connaître le mois dernier le

jeune chinois venu à Maza-

met durant un an dans le ca-

dre des Students exchange —

et avec le président Gérard

Montaigut, il nous présenta

les invités : Pierre Gony, et

deux étudiants, Julien Reboul

et Bryan Escande.

P. Gony, ancien joueur, éducateur, décide en 2011 de
créer une association « Terres en Mélées » prenant
pour devise « éduquer, transmettre et partager ». Elle
s’appuiera sur des éléments qu’il connaît bien : le rug-
by et l’éducation sportive. Le sport et le rugby en parti-
culier permettent d’insérer, de rassembler des popula-
tions fort différentes non seulement de notre territoire,
mais aussi de différents pays. Le rugby est un sport
exigeant rigueur et discipline. Il faut apprendre à
contenir sa violence, favoriser le collectif et non l’indi-
vidualisme.

Il apporte une aide efficace au développement des populations en situation difficile et favorise échan-
ges et rencontres. Son enseignement favorise l’éducation et l’épanouissement tant pour des enfants
(filles comme garçons) que pour des adultes.

Ces méthodes ont été étendues par l’association dans différents pays, principalement en Afrique
(Maroc, Sénégal, Togo, Madagascar) et un peu en Asie (Cambodge). Il a fallu former des éducateurs
qui ont ensuite appliqué les mêmes programmes, avec autant de réussite.

Le rugby est magique dit P. Gony, il permet de rassembler les peuples au delà des différences et de
toutes frontières. Enseigné avec pédagogie, il devient un formidable outil d’éducation, d’épanouisse-
ment et d’amusement pour les enfants.

Des clubs professionnels, Castres, Agen, Toulouse, etc. collaborent avec l’association, des échanges
internationaux se sont multipliés. Ils conduisent les différentes parties à apprendre, à connaître et ac-
cepter les autres cultures, à se remettre en question et les faire progresser vers une humanité plus tolé-
rante.
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Les deux étudiants, Julien Reboul joueur du club de Maza-
met et Bryan Escande du club de Sor sur Agout, ont reçu
un chèque remis par G. Montaigut. Ils vont partir du 22
octobre au 3 novembre au Togo où ils vont participer à
l’organisation de tournois, aider à la formation d’éduca-
teurs et apporter du matériel.

Bryan Escande et Julien Reboul photo-

graphiés par Luis Fernandez avec le chè-

que qu’ils vont remettre à l’association

« Terres en Mélées »

Et pour terminer ce repas marocain, le thé à la
menthe, servi selon la tradition.

Dès leur arrivée au Togo, accueil-

lis par les éducateurs auxquels ils

ont apporté des équipements, ils

nous ont fait parvenir cette photo.
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Jean-Louis Combes avait rencontré des
rotariens tarbais en ce début de mois
d’octobre. Il fut invité à partager un
pantagruélique cassoulet au cours du-
quel les fanions furent échangés.

Voici celui de Tarbes présenté par Jean-
Louis lors de l’AG.

CLAUDE FERRAN EST PARTOUT
comme on peut le lire dans l’ar-
ticle ci-dessous. Il avait initié un
changement dans la couverture
du bulletin le mois dernier. En-
core améliorée ce mois-ci, c’est
la nouvelle et définitive (pour
l’instant) présentation.
Merci Claude.

A droite, l’article paru dans La
Dépêche du Midi du 30 septem-
bre dernier qui mentionne la
vente du livre de Claude au pro-
fit des actions du Rotary.

Ci-dessous on peut le voir en
compagnie des célèbres frères
Bogdanov. Claude possède une
grande quantité de photos avec
des célébrités, des vedettes de la
chanson, des artistes. De quoi
éditer un nouveau livre.
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LES 60 ANS DU ROTARY CLUB DE GAILLAC

Didier Ferrand, son épouse, et Roger Carles ont représenté le club de Mazamet lors de la
célébration du 60e anniversaire du Club.

Soirée conviviale très réussie, bon repas accompagné de vins de… Gaillac, ils y ont ren-
contré amis et connaissances ainsi que Bernard Aiguillon, adjoint du Gouverneur et mem-
bre du club de Gaillac, qui nous avait rendu visite lors de notre assemblée générale de
septembre.

Un orchestre de cinq musiciens animait la soirée.

Les Chevaliers de la Dive Bouteille
ont également contribué à l’anima-
tion de la soirée. Nous avons pu as-
sister à l’intronisation de trois Cheva-
liers parmi lesquels se trouvait le
Gouverneur Jacques Consariand, lors
d’une cérémonie haute en couleurs.

Les membres de la Confrérie assurent
que leur tenue est identique à celle
que portait Rabelais.


